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OFFICES DE L'EGLISE
Le dimanche, 6 mats

Messe du IV dim. du Carême, semi-double (privil. contre les offices de 
2e cl.) ; 2e or. A cunclis, 3o Omnipotens ; préf. du Carême. — I vêpres de 
saint Thomas d’Aquin, double ; mém. du IV dira, et des eaintes Perpétue 
et Félicité (1).

Dans certaines communautés, on fait en ce jour la solennité de saint 
Thomas d’Aquin.

TITULAIRSS D’ÉGLISES PAROISSIALES
Le dimanche, 13 mars

Comme le dimanche de la Passion est privilégié contre tout office même 
de le cl, (Ruhr, génér. du brév., titre x, n. 1), on ne peut chanter, en ce 
jour, aucune messe de titulaire (Ruhr, génér. du missel, titre vi ; Décret 
génér. du 2 déc. 1896, m n. 3754).

Tous les titulaires d'église paroissiale qui tombent, celte année, entre 
le 13 mars et le 10 avril n'auront leur solennité qu'après Pâques.

______________________________________________ J. 8.

Prières des Qnarante-Henree
Mardi, 8 mars — Saint-Hubert.
Jeudi, 10 “ — Rivière-des-Prairies.
Samedi, 12 “ — Saint-Antoine.

(i) A partir de l’an prochain cette fête dea sainte» Perpétue et Félicité re fera le e et du 
rite double (au lieu du 7 et du rite simple).
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CONGRÈS EUCHARISTIQUE

LETTRE DE S. Em. LE CARDINAL SECRÉTAIRE 
D’ÉTAT DE SA SAINTETÉ

Vatican, 7 février 1910.,
Sa Grandeur Mgr Paul Bruchési,

Archevêque de Montréal.
Monseigneur,

Je viens de recevoir votre bonne lettre du 18 janvier der­
nier, avec la copie, y jointe, des lettres que vous ont adressées 
Mgr l’archevêque de Québec et Mgr l’archevêque de Boston.

C’est avec un sensible plaisir et un intérêt particulier que 
j’ai appris les consolantes nouvelles que Votre Grandeur m'a 
communiquées sur le futur Congrès Eucharistique qui aura 
lieu dans votre ville métropolitaine.

Je n’ai rien eu de plus à cœur que d’entretenir sur ce sujet 
le Saint-Père qui a témoigné aussi sa très vive satisfaction.

Les précieux encouragements et le bienveillant appui que 
vous donnent les membres de l’épiscopat canadien et d’autres 
évêques, le zèle, le dévouement des comités établis, de eaux 
de Montréal en particulier, le généreux concours des bons 
Canadiens et de tous les amis de Jésus Hostie, tout fait espérer 
que ce Congrès sera couronné de succès et marquera un 
véritable triomphe pour l’Eucharistie au milieu des popula­
tions américaines.

C’est dans ce doux espoir que le Saint-Père vous envoie de 
tout cœur, avec ses encouragements et ses vœux, la Bénédic­
tion Apostolique, gage des plus abondantes faveurs célestes 
sur les travaux préparatoires du Congrès.

J’unis, à mon tour, dès à présent, mes vœux les meilleurs 
pour l’heureux résultat de ce Congrès, et je saisis bien volon-
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tiers cette occasion pour vous exprimer, Monseigneur, mes 
sentiments très dévoués en Notre-Selgneur.

R. card MERRY DEL VAL.

LETTRE DE SA GRANDEUR MGR LEGAL

Evêque de Saint-Albert

Saint-Albert, Alberta, le 28 décembre 1909.

A Sa Grandeur Mgr Paul Bruchési,
Archevêque de Montréal.

Bien Vénéré Seigneur,

La tenue du 21e Congrès Eucharistique International dans 
la ville de Montréal en septembre 1910, va Inaugurer une 
phase nouvelle de la vie catholique, dans notre pays. Jusqu’à 
présent la vie catholique avait coulé Intense dans les limites 
des diverses provinces du Dominion, et surtout dans toutes 
les parties de la Province civile de Québec, mais elle était 
restée dans ces limites. Voilà que maintenant elle va mêler 
son cours au grand courant universel. Le Canada, qui avait 
reçu du dehors encouragement et édification va, à son tour, 
encourager et édifier par le spectacle de ses grandes manifes­
tations catholiques.

Un tressaillement de joie a parcouru le pays, d’une extrémité 
à l’autre, à la première annonce, il y a un peu plus d’un an, 
que les grandes assises du Congrès Eucharistique de 1910 se 
tiendraient à Montréal. Nous nous sommes tous sentis réjouis 
et honorés.

Dans votre ville épiscopale si dévouée au culte du Sacré- 
Cœur, Monseigneur, il n'y a aucun danger à redouter. Per­
sonne ne songera à entraver les grandes manifestations de la 
foi religieuse et catholique. Tous, au contraire, voudront faire
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écho à la parole de notre auguste souverain, qui dernièrenaent, 
dans une circonstance solennelle, déclarait qu’il n’avait rien 
tant à cœur que de voir tous les sujets de son vaste empire 
jouir en paix de la plus grande liberté religieuse.

En vous renouvelant mes bons souhaits de nouvel an, je 
demeure, Bien Vénéré Seigneur, votre bien humble et tout 
dévoué serviteur en N.-S.

f EMILE J., év. de Saint-Alhkht.

TOURNEE

30, mercredi, à
31, jeudi, à

1, vendredi, à

6, mercredi, à

10, dimanche, à
13, mercredi, à
14, jeudi, à
20, mercredi, à

[Sault-au-Récollel. 
ouvent du Sacré-Cœur, 
[rue Saint-Alexandre

[Laurent.
à 3.00 heures, Collège de la Côte-des-

[Neiges.
21, jeudi, à 7.30 heures, Académie Saint-Louis-

[de-Gonzague. 
à 10.00 heures, Maison Provinciale du

[Bon-Pasteur.
24, dimanche, à 3.00 heures, Saint-Enfant Jésus.

Mai — 1, dimanche, à 2 30 heures, Saint-Denis.
à 4.30 heures, Saint-Michel.

3, mardi, à 7.30 heures, Couvent d’Hochelaga.

02786188
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5, jeudi, à 7 30 heures, Sainte Aune.
à 2.30 heures, Saint-Edouard, 
à 4.30 heures, Saint-Arsène, 
à 7.30 heures,Notre-Dame-du-Rosaire,

[Villeray.
6, vendredi, à 9.30 heures, Saint-Georges.

à 11 00 heures, Saint-Viateur. 
à 2.30 heures, Sainte-Madeleine, 
à 4.30 heures, Saint-Jean-dela-Croix. 
à 10.30 heures, Saint-Jean-Berchmans. 
à 2.30 heures, Sainte-Philomène,

[Rosemont.
à 4.30 heures, Saint-Grégoire-le-

[Thaumaturge.
à 7.30 heures, Saint-Jean-Baptiste, 
à 10.30 heures, Sainte-Agnès, 
à 2.30 heures, Saint-Louis-de-Franee. 
à 4.30 heures, École de Réforme, 
â 7.00 heures, Saint-Jacques, 
à 10.00 heures, Sacré-Cœur, 
à 2.30 heures, Saint-Eusèbe. 
à 4.30 heures, Saint-Anselme, 
à 7.30 heures, Saint-Vincent-de-Paul.

7, samedi, à 2.30 heures, Viauville.
à 4.30 heures, Maisonneuve, 
à 7.30 heures, Saint-Louis de- 
à 10.00 heures, Hochelaga. [Gonzague, 
à 2.30 heures, Sainte-Brigide. 
à 4.30 heures, Notre-Dame-du-Bon- 
à 7.30 heures, Saint-Pierre. [Conseil, 
à 10.00 heures, Notre-Dame, 
à 2.30 heures, Sainte-Hélène, 
à 4.30 heures, Saint-Antoine,
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Mai — samedi, à 
à

à
à

dimanche, à

à
à
à
à
à
à
à
à
à
à
à

7.30 heures, Saint-Patrice.
10.00 heures, Notre-Dame-des-Sept

[D ouleurs, Verdun
2.30 heures, Saint-Gabriel.
4.30 heures, Saint-Charles.
2.30 heures, Notre-Dame du-Perpé

[tuel Secours, Bd Saint-Paul.
4.30 heures, Saint-Paul.
7.30 heures, Sain te-Elisabeth.
2.30 heures, Saint-Thomas d’Aquin. 
4 30 heures, Saint-Henri.
7.30 heures, Saint-lrénée.
2.30 heures, Saint-Joseph.
4.30 heures, Sainte-Cunégonde.
7.30 heures, Saint-Zotique.
2.30 heures, Notre-Dame-des-Neiges.
4.30 heures, Notre-Dame-de-Grâces.
7.30 heures, Saint-Léon,Westmount.

lundi, à "t.30 heures, Sainte-Clotide.
à 3.00 heures, Institution des Sourdes-

[Muettes

NOMINATIONS ECCLESIASTIQUES

AR décision de Sa Grandeur Mgr l’archevêque de Mont­
réal ont été nommés :

M. l’abbé F.-A. Baillargé, curé de Verchères ; 
M. l’abbé A. Dufour, curé de Saint-Hubert ; 
M. l’abbé H. Bellerose, curé de Saint-Canut.
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LES TRAVAUX DU CONGRES EUCHARISTIQUE

B
INSI que nous l’expliquait si éloquemment Mgr Hey- 

len, dans son allocution à la cathédrale, le dimanche 
16 janvier, le premier but des manifestations solen­

nelles que constituent les Congrès Eucharistiques Internatio­
naux, comme celui que nous aurons à Montréal l’automne 
prochain, c’est de rendre au Dieu de l’Eucharistie un culte 
public et social. Le second but, c’est d’accroître en nous la 
connaissance et l’amour de l’Eucharistie. A lire l'intéressant 
dispositif du programme officiel des séances de travail du 
Congrès, que l'on vient de publier, et que le secrétaire-général 
de l'organisation centrale (le Père Pelletier, des Pères du 
Saint-Sacrement) doit adresser à tous les prêtres du diocèse et 
des diocèses voisins, c’est bien ce à quoi nous nous proposons 
de tendre dans nos délibérations futures de septembre. Nos 
confrères du saint ministère et de l’enseignement nous permet­
tront bien de leur signaler ce programme qu’ils auront en 
mains quand cette note de 1? Semaine passera sous leurs yeux 
Dans le diocèse de Montréal, la liste officielle des sermons à 
faire, cette année, nous laisse une marge pour la prédication 
eucharistique, on s’en souvient. Or, quels sujets mieux que 
ceux du programme des séances de travail du futur Congrès, 
pourraient convenir à notre attention et à notre zèle ? Chaque 
piètre, croyons-nous, pourait avec avantage, pour lui-même 
et pour les fidèles confiés à ses soins, étudier l’un ou l’autre 
de ces sujets — le choisissant d’après ses aptitudes et ses goûts, 
ou encore selon les besoins spéciaux de la catégorie de fidèles 
qu’il est appelé à évangéliser. Ce n’est qu’une suggestion sans 
doute, mais nous sommes heureux à la Semaine de la formuler, 
assuré de bien rester ainsi dans la note qui est notre mot 
d’ordre, d’ici à septembre : la préparation du Congrès.
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Il y aura, dam ce Congrès, comme dans ceux qui l’ont pré­
cédé en Europe, des séances générales, ouvertes à toutes les 
classes du public, qui se tiendront le soir à Notre-Dame, et 
des séances spéciales, soit pour les prêtres, soit pour les 
hommes, soit pour les dames, soit pour la jeunesse. Sans per­
dre de vue le but général que nous avons indiqué, on devra 
s'efforcer dans les travaux et rapports qui seront présentés 
d'assurer à Notre-Seigneur, dans son Sacrement d'amour, une 
influence plus étendue et plus profonde dans chacun des grou­
pes aussi bien que dans l’ensemble de la société canadienne.

Dans la réunion du Comité des Travaux, qui a eu lieu dans 
les salons de l’archevêché, le 23 janvier, sous la présidence de 
M. le chanoine Gauthier, curé de la cathédrale, on a discuté 
les grandes lignes de ces futures séances de travail, on a pro­
noncé ou suggéré les noms de plusieurs orateurs connus, tant 
du Canada que de l’étranger, qui pourraient être invités à 
prendre une part active aux délibérations générales ou spécia­
les du Congrès. Il va sans dire que rien n’étant encore fixé 
pour le moment à ce sujet, nous ne devons pas faire connaître 
publiquement ceux que la confiance du Comité semble devoir 
appeler, de l’agrément de Monseigneur, à cet honneur.

Il nous est plus facile d'indiquer, au moins dans leur ensem­
ble, quels sont les travaux — ou mieux les sujets qui seront 
développés, et de quelle façon on entend qu'ils le soient.

D’abord, les orateurs ou rapporteurs devront être pratiques 
et concis. Vingt minutes au plus seront accordées à chacun de 
ceux qui adresseront la parole. Si la nature du travail à faire 
exige plus de temps, le rapporteur pourra préparer son étude 
plus au long, et elle sera plus tard Intégralement publiée dan « 
le volume-souvenir du Congrès ; mais il devra résumer ses 
notes pour la séance publique et dans tous les cas se limiter 
aux vingt minutes prescrites. De même, pour éviter les rodites, 
ou encore des travaux insuffisants ou hors cadre, trois mois à

H
»
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l’avance, tous les travaux devront être soumis au Comité. 
Enfin, chaque travail ou rapport devra se terminer par un 
vœu qui en renfermera l’idéa maîtresse. Il sera bon aussi 
que chaque rapporteur possède son sujet de façon à pouvoir le 
parler plutôt que le lire.

Et maintenant voici l’ordre des travaux :

Séances générales
I. Présence Réelle : 1. Le dogme eucharistique Centre du dogme 

et de la vie de l’Église. — 2 L’Eucharistie, Foyer de la vie et de la piété 
chrétienne. — 3. La Royauté eucharistique du Christ et ses conséquences 
pratiques pour les individus et les sociétés. — 4. Ce que doit être notre 
Foi envers l’Eucharistie en face de l’hérésie et de l’incrédulité : (Une foi 
éclairée — une foi pratiquée.) — 5. L'Eucharistie et son Influence 
S>ciale. — 6. Les Relations entre la dévotion au Saint-Sacrement et la 
dévotion au Sacré-Cœur. — Le Cœur Eucharistique de Jésus. — 7. Les 
Raisons de la Dévotion au Saint-Sacrement : ses obstacles pratiques. — 
S. Aperçu général du Mouvement Eucharistique dans le monde — Eu 
particulier au Canada. — 9. Histoire Eucharistique du Canada, ou : Rôle 
de ce Mystère dans l’histoire et le développement religieux de notre 
nation. — 10. L’Eucharistie et l’évangélisation des Sauvages. — 11. La 
dévotion à Notre-Dame du Tris Saint-Sacrement, ou rapports profonds 
entre Marie et l’Eucharistie — 12. La Cine Eucharistique — travail 
uxégétique. — 13. L’Adoration du Très Saint-Sacrement : Adoration 
mensuelle — hebdomadaire — nocturne. — Visite quotidienne. — 14. 
L’Education Eucharistique des enfants (dans la famille — l’école — les 
catéchismes). — 15. L’Eucharistie dans les lers siècles de l’Eglise, d’après 
les fouilles récentes de l’Afrique.

II. Sainte Communion : 1. Etude pratique sur le Décret de Pie X. — 
2. L’importance de la communion dans la vie chrétienne, surtout à 
l’heure actuelle. — 3. La 1ère communion des adultes. — 4. La commu­
nion des enfants durant les vacances. (Devoirs du prêtre —des parents.)

III. Sainte Messe : 1. La participation du peuple aux messes ch s n- 
tées. — Moyens de l’y associer. — 2. Le Chant sacré. — Ses besoins au
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Canada. La question de la musique dite moderne. — 3. L’Architecture 
religieuse — Faire des églises belles et pratiques.

IV. Œuvbes Eucharistiques : 1. Les Confréries et V Archiconjrérie 
du Très Saint-Sacrement (Importance — Effets sur la fréquentation de 
la Sainte Table. — Fonctionnement paroissial....) — 2. L’Apostolat de la 
Prière et la dévotion à l’Eucharistie. — 3. Les Congrès Eucharistiques 
régionaux et diocésains. — 4. La Presse Eucharistique — (Etat actuel — 
Place à donner à l’Eucharistie dans les revues pieuses et les journaux 
catholiques en général. — 5. Les Tiers Ordres et la Communion.

II

Section Sacerdotale

1. La célébration de la Sainte Messe en voyage. — Le port de l’habit 
ecclésiastique. — 2. Compte rendu de l’Œuvre des Prêtres Adorateurs et de 
la Ligue Sacerdotale de la Communion. — 3. Avantages et opportunité 
de l’Adoration hebdomadaire faite par le prêtre avec les paroissiens ; 
l’Exposition privée. — 4. Importance de l’Etude et de la Prédication 
assidue de l’Eucharistie. — Petite bibliographie eucharistique. — 5. Les 
Triduums Eucharistiques.— Place à donner à l’Eucharistie dans prédica­
tion des Petraites. — La prédication eucharistique durant les Quarante­
ll cures. — 6. Orientation des Œuvres paroissiales vers le Très Saint- 
Sacrement— Moyens pratiques — Question spéciale des Congrégations 
d’hommes. — 7. La Communion et ses divers degrés : mensuelle — heb­
domadaire — fréquente — quotidienne — selon les diverses catégories 
de fidèles à atteindre. — 8. La Seconde Communion des enfants, et la 
fréquentation de la Sainte Table après la 1ère Communion. (Moyens — 
Industries. — Abus). — 9. La Communion des malades. (Législation — 
Droit strict — Zèle.) — 10. La Communion et la Confession dans les 
couvents, pensionnats, colliges. — 11. Le zèle du prêtre pour favoriser la 
Communion fréquente — (Moyens pratiques.) — 12. Le Recrutement 
des Vocations (sacerdotales — religieuses). — 13. Les Œuvres Post­
scolaires. — 14. Le soin des Sacristies et des objets du culte. — 16. La 
formation des Enfants de Chœur. — 16. L'Œuvre des Catéchismes.
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III I

Section de la Jeunesse

1. L’Eucharistie source de pureté et de dévouement.—2. Rôle de la 
Communion dans la formation de la jeunesse. — 3. La Communion dans 
les maisons d’Education. — 4. La Communion après la sortie du collège, 
(dans les patronages — cercles — dans la vie du monde). — 5. Les (Ea­
rns post-scolaires et la persévérance de la jeunesse. — 6. Rôle de la com- 
m union dans la création d’une Elite île jeunesse d’tEiivres — dans le fonc­
tionnement de VA. C. J. C. “ Donnez-nous des Communiants et nous 
aurons des sauveurs !” — 7. Tempérance et Communion, ou La Com­
munion contre VAlcoolisme.

IV

Section des Hommes

1. La Communion dans les classes ouvrières. — 2. Les Œuvres d’hom­
mes et la fréquentation de la Table Sainte. — 3. La classe dirigeante et 
la pratique religieuse — question spéciale de la Communion et de sa 
pratique. — 4. La Communion contre l’Alcoolisme, ou le plus efficace 
moyen de tempérance. — 6. Les Messes d’hommes et la Communion. — 
6. Les Retraites fermées pour les hommes d’œuvres.

Section des Dames

1. Vie eucharistique et Vie mondaine. — 2. Le rôle de la Communion 
dans la vie de dévouement et d’apostolat de la femme (Communion et 
Œuvres). — 3. De l’Assistance à la Messe et de la Communion en 
semaine. — 4. Le rôle de la Communion dans les Œuvres et les Associa­
tions de jeunes filles et de femmes chrétiennes. —5. L’Apostolat Eucharistique 
de la femme damrla famille : (Mari—enfants — relations). — 6. La 1ère 
Communion : Sérieux et mondanité ! — 7. Les Catéchismes volontaires et 
la 1ère Communion des Adultes (Catéchisme du soir et des dimanches). 
— 8. L’Œuvre de préservation de la jeune fille — Combien nécessaire, 
avantageuse dans nos villes.
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C’est là vraiment un beau programme, substantiel, plein de 
riches idées et dont l’étude et la réalisation seront fécondes, il 
n’y a pas à en douter.

A la réunion du Comité des Travaux, au cours de laquelle 
ce programme fut arrêté définitivement—bien qu’il reste tou­
jours possible évidemment aux autorités de le modifier, un 
grand nombre de prêtres et de laïjues de distinction assis­
taient, c’est-à-dire presque tous les membres du Comité, dont 
nous avons ici publié les noms.

C’est ainsi que nous avons remarqué, outre M. le chanoine 
Gauthier, président, MM. Lecoq, Perrier et Auclair (1), vice- 
présidents, et le Père Galtler, secrétaire, MM. le chanoine 
Jasmin, l’abbé Riopel, l’abbé Lamarche, l’abbé Dupuis, l’hono­
rable L.-O. Loranger, Perrault, directeur des Écoles à Mont­
réal, le Dr Desroches, Orner Héroux, J. Beaupré, le Dr Baril, 
puis des Sulpiciens, des Jésuites, des Dominicains, des Francis­
cains, des Clercs de Saint-Viateur, des Pères de Marie, des 
Pères du Saint-Sacrement, etc., etc.

LA CAUSE -DE PIE IX

OUS le titre « Où en est la cause de Pie IX », la Croix 
de Paris publie de très intéressants détails sur le 
« procès romain », qui sert de préparation à l’Intro­

duction officielle de la cause en cour de Rome.
« Le postulateur est Mgr Cani dont le rôle a consisté d’abord 

à réunir tous les documents écrits ou oraux qui pouvaient

(1) Nos confrères de langue anglaise n’assistaient pas à cette séance, 
leur comité spécial, sons U présidence de M. le curé de Saint-Patrice, 
devant avoir ses réunions particulières.
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contribuer À fournir un dossier aussi exact et aussi solide que 
possible sur les vertus, la sainteté, les miracles du glorieux 
pontife.

Ce travail préparatoire achevé, on a fait un nouveau pas. 
Un tribunal canonique diocésain, institué par l’autorité ecclé­
siastique — ici le cardinal-vicaire — a commencé à examiner 
les témoignages et à entendre les dépositions des témoins cités 
par la Postulation. 11 a reçu d’abord la déposition du cardinal 
Nocella, mort l’année dernière et qui avait rempli plusieurs 
charges importantes auprès de Pie IX ; puis celle de la sœur 
du cardinal Macchi, religieuse du Sacré Cœur et supérieure 
du couvent de Florence. Son interrogatoire dura vingt heures 
et occupa dix séances. Le cardinal Oreglia, élevé à la pourpre 
par Pie IX, vint en troisième lieu. 11 est le seul survivant, 
comme cardinal, de l’époque du saint pape. Le cardinal della 
Volpe, jadis camérier secret de Pie IX, a déposé plusieurs fois 
et doit le faire encore. Le cardinal Vivôs y Tuto et plusieurs 
autres membres du Sacré-Collège seront entendus plus tard.

Quoiqu’on veuille faire diligence, il est impossible de dire 
dès à présent dans combien d’années nous pourrons donner à 
Pie IX le titre de Vénérable. Il faut que soient achevés les 
cinq procès diocésains, qui devront être examinés ensuite par 
S. Congrégation des Rites. Ce sera long. En mettant les choses 
au mieux, 11 faudra de 6 à 10 ans. La cause parait en bonne 
voie, et malgré la réserve qu’il garde, on comprend que Pie X 
lui est favorable.

Le nombre des grâces extraordinaires obtenues par l’inter­
cession de Pie IX est déjà considérable et il augmente de jour 
en jour. C’est par milliers qu'on les compte ; la France seule 
en a plus de cinquante pour sa part. Les détails du procès ont 
révélé des traits admirables. Ils feront l’admiration du monde 
catholique quand ils seront connus. »
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LE CONGRÈS EUCHARISTIQUE

Chronique étrangère

| A presse catholique de France publie la note qu'on lira 
cl-dessous. C’est évidemment une communication offi­
cielle, venant d’un comité parisien de propagande. 

Grâce aux prix de faveur obtenus, prix excessivement modiques, 
nous pouvons espérer une grande affluence de pèlerins français. 
Et nous nous en réjouissons bien sincèrement. Mgr l’archevêque 
de Montréal, en particulier, sera heureux de pouvoir offrir à 
tous les prêtres qui viendront au Congrès des conditions de 
séjour aussi peu coûteuses que possible. Ces conditions seront 
publiées ultérieurement par le Comité de Réception.

Canada. — Congrès eucharistique international. — Un splen­
dide voyage est organisé pour le Canada et les Etats-Unis à 
l’occasion du Congrès International Eucharistique, qui aura 
lieu au mois de septembre prochain, à Montréal.

Grâce aux conditions spécialement obtenues, le voyage de 
France au Canada et retour par les Etats-Unis, tous frais de 
bateaux, chemins de fer, hôtels, excursions, etc., compris, 
coûtera moins de 1,000 francs. Les prêtres auxquels sera offerte 
par les soins de Mgr Bruchési une gracieuse hospitalité à 
Montréal, pourront encore réduire cette dépense.

Il sera en outre possible aux personnes qui le désireront de 
visiter non seulement Québec et Montréal, mais aussi de passer 
par les rapides du Saint-Laurent, le lac Ontario, les chutes du 
Niagara, Albany, l’Hudson, New York, Baltimore, Philadel­
phie, Washington, Pittsbourg, etc.

Une circulaire détaillée ser. gratuitement envoyée aux per­
sonnes qui la demanderont, soit aux bureaux du journal
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YUnivers, 142, rue Montmartre (Paris), soit à M. Maurice Junot, 
5, rue de Rome (Paris), chargé de centraliser les demandes.

Les fêtes de Montréal seront très belles, il n’en faut pis 
douter, et aucune occasion ne saurait être meilleure pour 
entreprendre ce voyage pieux et intéressant.

CONVERSIONS

IPjgfiN remarquait des tendances catholiques dans la publica- 
iS8sA tion anglicane The Lamp (La Lampe) rédigée par une 
sorte de communauté franciscaine protestante. Les soupçons 
étaient heureusement très fondés. Cette revue, en effet, 
annonce que tous les membres de cette association ont été 
reçus dans la sainte Eglise catholique romaine par un vicaire- 
général de Mgr l’archevêque de New York. Les heureux 
convertis continueront i rédiger The Lamp et pourront ainsi 
exercer une salutaire influence. Ils remercient les catholiques 
d’avoir prié pour eux, car, dès le mois de janvier 1909, iis 
avaient imploré le secours de leurs prières.

On annonce aussi la conversion d’un écrivain juif bien connu 
dans les milieux littéraires, M. Paul Levengard, auteur de 
deux volumes en vers et, plus récemment, de La Splendeur du 
catholicisme. Comme d’autres fils d’Israël, tels que Itatisbonne 
et les deux frères Lémann, c’est par la réflexion, l’étude et la 
prière qu’il a trouvé la vérité. Désireux de consacrer désor­
mais sont talent à la diffusion de la fol chrétienne, il s’adresse 
dans son dernier livre à ses coreligionnaires de la veille et 
leur raconte comment il est passé Du Judaïsme à tEglise.
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m
L’ANE ET LA PAYSANNE

[ANS le wagon, au retour de Lourdes, une paysanne 
disait son gros chapelet. En face un Monsieur, parais­

sant avoir les nerfs profondément surexcités par le bruit des 
grains l’un contre l’autre, prend le parti de goguenarder la 
bonne femme.

— Vous aussi la mère, vous venez de Lourdes ?
— Oui, Monsieur.
— Avez-vous vu de belles choses î
— Oui, Monsieur.
— Avez-vous vu la source ?
— Oui, Monsieur.
— Vous avez vu aussi quelques miracles ?
— Oui, Monsieur.
— Peut-être avez-vous vu la Vierge.
— Mieux que cela, Monsieur, j’ai vu toute la sainte Famille, 

il ne manquait qu’une chose...
— Et quoi donc ?
— L’âne de l’étable ; mais puisque je le trouve ici, je n'ai 

plus rien à désirer.
Et elle continua son chapelet.
L’autre secoua ses oreilles.

AUX PRIERES

Sœur Marie-André, née Martha Donnelly, des Sœurs de 
Saiute-Anne, décédée à Lachine.

Sœur Annos, née Marie Olympe-Eugénie Frève, professe 
vocale, des Sœurs de la Charité de la Providence, décédée à 
Astoria, Orégon.

Sœur Saint-Wilbrod, née Mary McLaughlin, des Sœurs de 
la Congrégation de Notre Dame, décédée à Montréal.
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